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La Gaude (Alpes-Maritimes),

correspondant régional.

Trente ans de boîte chez IBM et il se sent « trahi ». Ce jeune ingénieur qui

vient de terminer sa période d’essai a « la rage ». Et que dire de ces anciens

de Michelin intégrés l’an dernier chez IBM à La Gaude près de Nice et qui,

lors d’une réunion convoquée en urgence dans leur service, ont appris, par

voie de presse, qu’ils étaient placés sur la liste des « transferts » ?

Deux multinationales d’origine états-unienne, l’une dans l’informatique,

International Business Machines (IBM), l’autre dans les télécoms, American

Telegraph and Telecoms (ATT), ont conclu un contrat de service général. Il

prévoit le transfert d’emplois de IBM vers ATT dans une trentaine de pays

dont la France. Plus précisément 79 salariés des sites de Lyon, Montpellier,

Île-de-France et La Gaude (le plus concerné avec 23 transferts) passeraient

d’une entreprise à l’autre sans qu’on leur demande leur avis. « C’est d’abord

cela qui est intolérable, estime le délégué CGT du personnel d’IBM-La

Gaude, Serge Kerloc’h, qui ferait lui-même partie de la charrette, c’est que

quelqu’un à New York ou en Californie décide de nos vies comme si nous

étions les pions d’un jeu mondial déshumanisé. » Les « ciblés » par ce

transfert, et plus encore ceux qui pensaient qu’il était encore possible,

comme le prétend Nicolas Sarkozy, de réconcilier le capitalisme et la morale,

sont sous le choc. « On nous traite comme du bétail », dit l’un d’eux.

Un inspecteur du travail est venu hier matin, à la demande du syndicat,

examiner les grandes lignes de ce projet de transfert d’activités qui a pour

nom de code Diablo (sic). Rien de diabolique en fait mais un accord très terre

à terre entre turbo-capitalistes où chacun, à l’exception de l’emploi, va trouver

son compte : les actionnaires d’IBM récupèrent de l’argent frais, entre 60 et

80 millions de dollars pour la vente des logiciels et des ingénieurs qui vont

avec, tandis que ATT, qui ne compte plus que 150 salariés en France (après

un « dégraissage » de 30 % de son personnel l’an dernier), recrute à très bon

compte et à haut niveau tout en assurant au meilleur coût la maintenance de

ses réseaux. Pour combien de temps ? « Cinq ans », se murmure-t-il dans

les couloirs et les bureaux, en effervescence, de La Gaude. « C’est en tout

cas une vision à court terme de la gestion de notre entreprise qui prévaut »,

estime Serge Kerloc’h qui se souvient comment une « manip » du même

genre, voilà deux ans, entre IBM et la société américaine AMCC s’était

conclue quelques mois plus tard par un plan de licenciement des

« transférés ». « Cette fois on ne se laissera pas faire », affirment ensemble

les syndicats majoritaires, CFE-CGC et CGT, réduits néanmoins à se

bagarrer sur les modalités financières du transfert et la garantie dans le

temps de l’emploi pour les « transférés ». Car l’inspecteur du travail n’a rien

trouvé d’illégal à cette manoeuvre, à l’exception du délit d’entrave que

constitue l’annonce du transfert du personnel par voie de presse avant que le

CE n’en soit informé.

Mais c’est plus en ayant recours à l’action revendicative, telle que la grève

des astreintes, qu’en tentant de faire respecter le droit du travail à une

direction autiste (voir l’affaire du médecin du travail d’IBM dans l’Humanité du

4 octobre) que les syndicats entendent obtenir raison. Du côté d’ATT qui

réalisera en 2007 un chiffre d’affaires de 120 milliards de dollars, on indique

que « les 60 millions de dollars de charges (sic) liées à de nouveaux services

technologiques achetés à IBM n’auront pas d’impact tangible sur les

résultats ». L’ingénieur français avec femme et enfants, ça ne pèse

effectivement pas lourd en dollars.
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